
SEPTUAGENAIRE BLUES

CHANSON POUR Jean Guillermo, 70 balais
Ecrite par Geneviève et Philippe

Interprétée en public pour la première et dernière fois le 12 juin 2010-06-16

(mi) Ce matin là
en me levant
(ré) J’sentais le poids des ans
(mi) Oh la la !!

(la) Françoise me dit
(ré) Mon Jean qu’est ce que t’as ?
(mi) 70 ans déjà ?
(la) Oh la la !

Même jeu

(mi)  J’sors de chez moi (petit doigt)
Et j’fonce en pleurant
(ré) chez un nommé Lacan
(mi) Oh la la ?

(ré) Qu’est psychologue de son état (molto crescendo)
Et qui pourrait l’arranger (Mi) ça..

Blanc

(mi) la salle d’attente..
est bourrée d’vieillards (petit doigt)
couchés sur des brancards
(mi) oh la la !

(ré) j’me lève déjà pour foutre le camp
Mais Sigmund Freud crie
(mi) A TOI  JEAN !!!!

blanc

(mi) j’suis debout devant l’analyste
(mi) j’lui souris de mon air suppliant …
(mi) Y’me dit, mon Jean allez en piste §
(ré) Crié : Y M’A COUCHE SUR  SON DIVAN

Prompto enchaîne :

(la) Oh maman
Mon corps me quitte
(ré la mi) J’suis même plus d’dans !



(mi)  Y voudrait tout savoir de ma vie ?
(mi) c’était parfait jusqu’à aujourd’hui..
(mi) mais depuis que j’ai passé la décade
(ré la mi) C’EST COMME SI TOUT PARTAIT EN RADE !!

(la) Oh mon Jean !
T’es pourtant bien
(ré la mi) plus beau qu’avant ..

(mi) Je lui dis qu’j’aimais bien consommer
(mi) et claquer tous mes sous au ciné
(mi) dans les fringues ou bien chez les nia-qué
(ré) ET QU’MA VIE C’ETAIT D’VOYAGER !!

(la) Oh mon Jean
c’est pas d’fuir
(ré la mi) qu’est consolant (petit doigt)

(mi) J’ai une femme qui a de l’intériorité
(mi) mais moi mon truc, c’est d’la gâter :
(mi) j’suis dans l’rouge hiver comme été
(ré) ET J’AI PAS ENVIE DE M’ARRÊTER !..

(la) Oh mon Jean
De quoi t’plains-tu,
(ré la (mi) t’as encore l’temps

(mi) pour IBM j’ai beaucoup bossé
(mi) j’courais l’monde en note de frais..
(mi) j’faisais venir ma p’tite chérie
(ré) JUSQU’AU FOND D’LA PATAGONIE !!!

(la) Oh, mon Jean
L’amour c’est bon
(ré la mi) par tous les temps…

(mi) a la r’trait j’ai r’bondi dans l’social
(mi) j’ai mis sur pied un festival
(mi) c’était du blues, du blues, du blues..
(ré) ET VOILA QU’Y MEGOTENT LE FLOUZE !!!

(la) Oh mon Jean
les p’tits groupies
(ré la mi) ça n’a qu’un temps

(mi) Ca devient très dur d’être un enfant
(mi) et faire le beau pas évident..
(mi) danser l’tango c’est fatigan
(ré la mi) MAINTENANT QU’J’AI MES 70 ANS !!!



(la) oh mon Jean
tu vis bien trop
(mi la ré) dans le présent !

(mi) ce maudit psy me piqu’toute mon oseille
(mi) et me r’file deux ou trois conseils…
(mi) J’dois me priver de tout c’que j’aime
(ré la mi) ET MEDITER SEPT FOIS PAR S’MAINE !!!

(la) oh mon Jean
suis nos conseils,
(mi la ré) tu s’ras gagnant..

(mi) Faut d’abord arrêter d’y penser
(mi) vis comme un jeune, tu l’as toujours été
(mi) poursuis dans la voie qu’tu t’es tracé
(ré la mi) et fais comme tu as toujours fait..

(la) et nous on chantee, ce soir
le blues du p’tit Jean
(mi la ré) plein d’espoir (trois fois)


